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Candidature à l’élection de la Commission scientifique sectorielle 
« Sciences Humaines et Sociales » CSS4 - campagne 2024 

Carine Baxerres, 48 ans, CR2, recrutée en 2012, anthropologue, email : carine.baxerres@ird.fr 

 

Anthropologue de la santé et du médicament, j’ai été recrutée à l’IRD en 2012 après avoir réalisé un 
contrat de volontaire en 2001-02 à Dakar au sein d’une unité de recherche de l’IRD (UR10, Santé de la 
mère et l’enfant en milieu tropical), puis ma thèse de doctorat d’anthropologie à Cotonou dans le cadre 
de la même unité de recherche. Celle-ci fut conduite en co-tutelle entre l’Université Abomey-Calavi du 
Bénin et l’EHESS de Paris (2004-10). Lors de mon recrutement, j’ai été affectée à Paris, toujours dans 
l’unité de recherche devenue entretemps UMR216 (Mère et enfant face aux infections tropicales), puis 
durant 2 ans et demi à Cotonou dans le cadre d’un programme de recherche financé par l’European 
Research Council que je dirigeais et qui était conduit au Bénin, au Ghana et au Cambodge. A mon 
retour en France en 2016, je me suis installée à Marseille et ai d’abord été accueillie en hébergement 
dans une unité de recherche du CNRS (Centre Norbert Elias), de manière à pouvoir maintenir mon 
affectation structurelle à l’UMR216 où je me rendais 1 à 2 fois par mois et dans laquelle je co-animais 
un axe scientifique avec un collègue biologiste.  

Par la suite, les échanges scientifiques à distance avec les collègues de l’UMR216, tou.te.s issu.e.s des 
sciences biomédicales (chimie, biologie, épidémiologie, parasitologie), devenaient difficiles à gérer et 
mon souhait de me rapprocher au quotidien de collègues de sciences sociales se renforçait. J’ai alors 
décidé de rejoindre le LPED (UMR151, Laboratoire population environnement développement), d’abord 
par le biais d’une mobilité géographique en 2020, puis structurelle à partir de 2022. Aujourd’hui, je 
m’épanouis parfaitement au LPED, laboratoire dont je partage les valeurs scientifiques, éthiques et 
humaines largement centrées sur le collectif. J’y mène des programmes de recherches en Afrique de 
l’Ouest (Bénin, Ghana, Burkina Faso) et vais prochainement démarrer de nouveaux terrains à 
Madagascar. 

Si je candidate aujourd’hui à la CSS4, c’est tout d’abord dans l’objectif d’assumer ma part du travail 
nécessairement collectif qu’implique l’évaluation par les pairs, propre à la recherche, ainsi que celle liée 
à l’implication essentielle de toutes les disciplines à la vie institutionnelle de l’IRD. Depuis mon 
recrutement, je m’étais dit que je m’impliquerais un jour dans la CSS4. Ne prévoyant pas d’expatriation 
dans les années à venir, ce pourrait être aujourd’hui le moment. Sur demande du département santé 
de l’IRD, j’ai fait partie en mai et juin 2020 du jury du concours inter-CSS en science de la durabilité. Je 
prends ainsi bien la mesure à la fois du temps qu’une implication dans la CSS4 implique, de l’intérêt 
scientifique qu’une telle tâche représente pour moi, et de l’importance de cette activité pour le 
fonctionnement de notre institut. 

Ainsi, si je suis élue à la CSS4, je compte assumer rigoureusement les charges de travail que cette 
fonction implique. Se faisant, je souhaite faire bénéficier à la commission, et par-delà aux chercheuses 
et chercheurs actuellement en poste et à celles et ceux à venir, des enseignements que nous mettons 
en œuvre au LPED en matière de travail collaboratif – coopératif. Consciente des processus plus ou 
moins visibles de domination de genre, d’âge, d’origine géographique et disciplinaire, je serai vigilante 
à leur manifestation et demanderai la mise en place de manières de faire susceptibles de les atténuer 
le plus possible. Je compte en outre soutenir l’importance de la spécificité de notre institut en termes de 
travail partagé et équitable avec nos collègues des différents pays où les recherches sont menées, de 
formation par et pour la recherche dans ces mêmes pays, et d’implication longue et approfondie sur les 
terrains de recherche. Je pense également important de favoriser l’implication de collègues des Suds 
dans des recherches conduites aux Nords. 

J’accorderais une attention particulière aux valeurs que portent notre manière de faire de la recherche : 
science citoyenne et impliquée, science ouverte et innovante. Je suis également particulièrement 



2 

 

sensible à l’empreinte carbone de la recherche et mettrais en avant l’importance de cette question, prise 
néanmoins dans l’ensemble de la carrière et des choix faits par les chercheuses et chercheurs 
individuellement et collectivement. Il ne me semble, par exemple, pas pertinent de considérer 
séparément les déplacements pour les colloques, sans considérer les lieux de recherche. Enfin, 
convaincue de l’importance d’une défense collective de nos conditions de travail, j’ai adhéré en 2023 à 
la CGT, ce qui me donnera une vision globale des enjeux en cours au-delà de la CSS4, dans les autres 
instances de l'IRD. Je compte notamment, par le regard critique et distancié qu’elles portent, affirmer 
l’importance des sciences humaines et sociales dans les recherches menées à l’IRD face aux enjeux 
de sociétés actuels. Les chercheuses et chercheurs en SHS de l’IRD, principalement affiliés aux 
départements Sociétés et mondialisation et Santé et sociétés, constituent un pôle de compétences 
collectives et individuelles dont la CSS4 doit aujourd’hui rappeler et soutenir la valeur.  

 

 

Le 15 avril 2024, 

Carine Baxerres 

 

 


